
 
 

FFB Judo – Assemblée générale ordinaire – 26 mars 2022 

 

Rapport du Président 

 

Bonjour à toutes et tous, 

 

D’emblée, je remercie celles et ceux qui nous font le plaisir d’être avec nous ce matin. Après deux 

années compliquées, c’est une réelle satisfaction que de nous retrouver en présentiel pour partager 

ce moment, nous rencontrer à nouveau et débattre de l’Avenir de notre Fédération à l’occasion de 

cette Assemblée Générale élective, moment important pour notre bon fonctionnement. 

 

A l’heure de tirer le bilan de 2021, je m’en voudrais de ne pas commencer par saluer l’ensemble des 

acteurs de notre famille judo, les clubs, leurs affiliés et leurs enseignants, les comités provinciaux, les 

commissions et les groupes de travail, les officiels, les employés de la fédération, les administrateurs, 

pour leur incroyable détermination, leur résilience et leur capacité à s’adapter et innover malgré les 

moments de doute, malgré l’interdiction de la pratique pour certains pendant de longs mois, malgré 

l’annulation ou le report de nombreuses activités, malgré de fortes contraintes sanitaires. 

 

Avec la double peine d’être à la fois sport d’intérieur et de contact, le judo a payé un lourd tribut à la 

pandémie. Obligé de réduire la voilure, notre sport a plus que participé à l’effort collectif pour limiter 

la propagation du virus, la mort dans l’âme mais toujours avec sérieux et un grand sens des 

responsabilités.  

 

Pendant cette période compliquée, la fédération a œuvré à la défense des intérêts de notre sport 

avec force et conviction, en multipliant les interventions auprès des autorités compétentes, 

notamment le Ministère en charge des sports, les experts, l’AISF, le Commissariat Corona. Cet 

engagement et l’attention qui nous a été apportée nous ont permis d’accrocher le bon wagon dès 

l’été, de rouvrir nos dojos et de reprendre des activités plus normales. 

 

Rien n’a été simple, je vous le concède. Décrypter et tenter de comprendre un cadre règlementaire 

en permanente modification, assurer une veille sur les mesures d’aides institutionnelles, transcrire 

les décisions en protocoles judo et les adapter au gré des Codeco, interdire ou limiter le public, … 

toutes ces tâches chronophages dont nous aurions préféré nous passer mais que nous avons 

assumées, nourris par la conviction que, pour la santé physique et mentale de nos affiliés, nos 

activités même cadenassées étaient nécessaires et bienfaisantes. 

 

Il fallait tenir bon et offrir des perspectives à nos pratiquants qui avaient et ont encore de fortes 

envies de fouler les tatamis. Les conditions n’ont pas été optimales, c’est une certitude. Que les 



frustrations qui ont pu être engendrées ne nous fassent pas oublier pour autant que, si nous avons 

été bousculés, d’autres ont été encore plus durement touchés. Je pense notamment, ils se 

reconnaîtront, aux sinistrés des inondations dont plusieurs de nos clubs ont été les victimes. Soyons 

reconnaissants envers celles et ceux qui ont participé à l’élan de générosité et de solidarité pour leur 

venir en aide. Les judokas ont des valeurs, ils l’ont encore largement démontré. 

 

Je me permets une digression et, tout en restant dans le cadre de notre bulle sportive apolitique, je 

formule ici le vœu que ces valeurs qui nous caractérisent n’en restent pas là. Au moment d’écrire ces 

quelques lignes un drame humain qui n’a pas sa place au 21ème siècle se joue à un jet de pierre de nos 

frontières. Les remous que cela provoque au niveau de nos instances judo internationales sont bien 

peu de choses par rapport à la détresse des populations impliquées malgré elles et des réfugiés qui 

nous arrivent, d’où qu’ils viennent. Que chacun, dans la mesure de ses possibilités, leurs ouvre les 

portes de son dojo pour des moments de partage et d’humanité, dans l’amitié et le respect entre les 

peuples. 

 

Ces valeurs de l’Olympisme me ramènent aux Jeux de Tokyo et au Top 8 de Charline, à la 1ère 

participation de Jorre et aux qualifications de Gaby malheureusement blessée et Sami, barré par 

Mathias Casse auteur d’une saison phénoménale. Avec deux Olympiades qui se chevauchent, le cap 

est directement mis sur Paris 2024, c’est déjà demain, puis il y aura Los Angeles, nous y serons vite. 

 

Deux de nos ambassadeurs n’iront pas jusque-là. Je salue Anne-Sophie Jura et Kenneth Van 

Gansbeke pour l’ensemble de leur carrière à laquelle ils ont décidé de mettre un terme. Il ne fait 

aucun doute qu’ils auront encore longtemps à cœur de servir le Judo dans d’autres registres. 

 

Mon propos ne sera pas de dresser une liste exhaustive des résultats engrangés pendant l’année 

écoulée. L’exercice serait périlleux pour n’omettre personne, à défaut de vous faire lecture des 

rapports de l’ATS mais l’objectif ici n’est pas de la recommencer. 

 

Ayons simplement à l’esprit qu’à côté de ces magnifiques porte-drapeaux, notre fédération compte 

bien d’autres pépites. Qu’elles aient brillé à Riga en U18, qu’elles se soient illustrées à Lisbonne dans 

un autre registre ou qu’elles rêvent d’imiter les premières, toutes méritent notre attention et notre 

collaboration pleine et entière. 

 

N’oublions jamais que derrière chacun de ces judokas, habitués de la scène internationale ou 

champions en devenir, il y a des clubs formateurs et des enseignants passionnés sans lesquels rien 

n’est possible. C’est avec eux que nous construirons l’avenir, que nous susciterons l’envie de 

pratiquer dans tous les registres et que nos rangs grossiront. 

 

La demande est là. Le nombre de licences est en augmentation constante. L’objectif d’un retour aux 

chiffres de 2019 n’est pas encore atteint mais se rapproche. L’aide complémentaire de la FWB avec 

1000 licences à taux réduit doit nous permettre de franchir encore un palier. 

 

En parallèle à ces nouvelles licences, nous avons pu constater que les activités relancées ces derniers 

mois ont attiré des participants de plus en plus nombreux. L’engouement grandissant au fil des 

activités nous conforte dans l’idée que nous sommes dans le bon. 

 



Ces signaux positifs sont de bon augure pour l’avenir de même que la qualité et la sérénité des 

débats lors de notre ATS du 06 mars. Les rapports qui y ont été approuvés témoignent d’une volonté 

d’aller de l’avant. Ils regorgent de projets de judo pour toutes et tous, dans tous nos secteurs 

d’activités. Il nous appartient de les soutenir, de les développer, de les faire aboutir, dans l’intérêt 

général. C’est ensemble que nous y parviendrons, par la mise en place et l’accroissement de 

synergies entre nos forces vives. 

 

L’ATS a permis de mettre en avant quelques adaptations de certains de nos fonctionnements avec 

notamment des liens plus étroits entre le pôle administratif et les organisations sportives d’une part 

et la communication d’autre part. C’est ainsi qu’apparaissent les notions de référents « Events » et 

« Com ». 

 

Un relai entre le CA et les commissions a également été nommé dans le but de faciliter la 

transversalité, d’initier le débat, d’aider à la structuration et à la mise en route de projets novateurs. 

 

Trois axes stratégiques de développement sont identifiés : l’axe opérationnel, l’axe haut niveau et 

l’axe apprentissage/enseignement. Tous sont appelés à travailler au déploiement du judo pour 

toutes et tous avec comme fil conducteur l’éducation au sens large (aspects pédagogiques, 

techniques, formations, …) et comme public prioritaire les jeunes de moins de 15ans et les 

enseignants, évidemment sans négliger personne. 

 

Comme toute adaptation de trajectoire, ces directions peuvent faire peur mais ne doivent pas 

empêcher la confiance mutuelle. 

 

De confiance il en a aussi été question toute l’année avec nos partenaires. 

Certaines relations, quelque peu fragilisées, ont été renforcées. Les contacts avec la Fédération 

Wallonie-Bruxelles, l’Adeps et le Comité olympique sont particulièrement bons. Nos principaux 

sponsors, Ethias et la Loterie nationale ont reconduit leurs partenariats. 

 

En parallèle, des accords ont été concrétisés avec deux équipementiers et des contacts sont en cours 

avec d’autres sponsors potentiels.  

 

Des échanges ont été amorcés avec d’autres fédérations régionales pour partager leur expertise ou 

nouer des partenariats. 

 

La gestion de Judo Belgium nous revient pendant l’Olympiade en cours, Sébastien Bonte en assure la 

présidence. Les relations avec nos homologues de Judo Vlaanderen sont des plus constructives. 

 

Sur le plan international, un rapprochement avec France Judo a été initié et des synergies sont à 

l’étude, notamment dans le cadre des prochains Jeux de Paris. Nous pourrions par exemple nous 

positionner comme base arrière de délégations étrangères dans le cadre de tournées pré ou post-

olympiques. Il va sans dire qu’un déblocage du dossier du dojo fédéral en faciliterait l’organisation. 

Nous aborderons cette thématique dans un point spécifique de cette AG, au regard des 

développements les plus récents. 

 



Parmi les grands chantiers amorcés, la mise en conformité des statuts au CSA a démarré. C’est un 

dossier copieux qu’il faudra faire évoluer par étapes d’ici la fin 2023, en même temps qu’une refonte 

de notre ROI. 

 

J’ai parlé de sérénité. C’est l’état de calme et de respect mutuel qui caractérise le mieux l’équipe à 

laquelle vous avez décidé d’accorder votre confiance il y a un an. Une équipe qui se construit pas à 

pas, forte de ses différences mais complémentaire dans son ouverture aux autres et à leurs idées, 

dans sa capacité de travailler ensemble et d’échanger, dans sa recherche de consensus. Avec elle, un 

nouveau chapitre s’est ouvert qui vient compléter notre histoire commune, dans la continuité et 

avec optimisme. Pour écrire ce chapitre, il faut être conscient de l’ampleur des enjeux qui nous 

attendent mais les aborder sans précipitation en laissant place au bon sens et en entretenant et 

renforçant les liens qui nous unissent. 

 

Le chemin à parcourir est encore long, le Conseil d’administration émet humblement le souhait de le 

poursuivre dans la stabilité, au complet et renforcé. Aujourd’hui une administratrice est sortante et 

rééligible. Elle est un des maillons les plus essentiels de notre groupe de par son expérience, sa très 

grande disponibilité et sa fonction des plus importantes pour une fédération. Un nouveau candidat 

se propose également de nous rejoindre et d’étoffer l’équipe, il vous présentera ses motivations. 

Pour le bien de la Fédération nous ne pouvons que souhaiter que leur engagement soit soutenu. 

C’est à vous, délégués de clubs que ce choix revient. 

 

Je terminerai mon intervention en évoquant la mémoire de Maître ABE qui nous a quitté. Celles et 

ceux qui l’ont côtoyé mesurent le privilège qu’ils ont eu de connaître ce Grand Monsieur. Notre 

Fédération lui doit beaucoup. Nous nous devons d’avoir une pensée pour lui. Je vous propose un 

moment de recueillement auquel je souhaite associer ceux qui nous ont quitté trop tôt. 

 

… 

Je vous remercie de votre attention. 

 

 

 


